
 
Un bel après-midi de partage et de numérique  

 
Le groupe de participants heureux d'avoir passé un après-midi d'initiation et de partage 

 autour de la pratique du numérique. | Ouest-France 
 
Quatre élèves de terminale du lycée professionnel de l'Erdre ont organisé un après-midi d'initiation au numérique. Peu de 
commerces ont apporté leur soutien au projet... 
 
L'initiative 
 

Les tablettes numériques n'auront bientôt plus de secret pour les membres du club de l'Amité. Ils étaient une douzaine à 
s'être déplacés dans le local du club pour suivre une initiation. 

L'initiative revient à quatre élèves de terminale Sapat (Service aux personnes et aux territoires) du lycée professionnel de 
l'Erdre. « On a eu l'idée de contacter l'association Polyglotte qui propose des cours d'informatique. Une 
formatrice a montré pendant deux heures le fonctionnement d'une tablette numérique », précise Océane 
Lavie. 

Lolita Berthelot, élève de terminale, poursuit : « Ce type d'action permet à un public souvent éloigné des 
pratiques informatiques de se former de manière ludique. Avec une tablette, on peut tout faire : gérer ses 
affaires sur internet, jouer à toutes sortes de jeux, prendre des photos et bien d'autres choses encore. » 

 
Un seul sponsor 
 

Si l'aspect pédagogique est présent dans leur démarche, le côté financier a aussi été abordé. « Nous avons recherché 
des sponsors en leur demandant de donner ce qu'ils pouvaient. Plus de 60 commerces nortais ont été 
sondés, un seul de la ville a répondu. Heureusement, le club de l'Amitié nous a permis de clôturer le budget 
», précise leur camarade Flavie Debray. 

Les participants se sont acquittés des 5 € d'entrée avec le plus grand plaisir. « Je suis venu pour soutenir leur 
action. La tablette, je connais. Quand je vois le mal qu'elles ont eu à réunir le budget, ça me laisse 
songeur... », commente Michel, 71 ans. 

Georgette, 72 ans, est venue pour apprendre : « J'ai trouvé ça dur, mais je vais m'y mettre ! Il faut pratiquer, 
c'est comme tout ! » 

L'après-midi s'est terminé autour de trois gâteaux réalisés par les quatre élèves organisatrices. « Encore heureux que 
le supermarché du centre-ville ait refusé de les sponsoriser à hauteur de trois gâteaux... On a ainsi évité de 
manger industriel ! Je peux vous dire que ce sont aussi d'excellentes pâtissières ! », précise un participant. 

Quant à Maeva Geffriaud, elle aussi à l'origine de l'événement, elle conclut : « L'idée, c'est de développer une action 
à la fois pédagogique, solidaire que l'on réalise du début à la fin, en maîtrisant tous les paramètres qu'ils 
soient financiers ou au niveau de l'organisation. On peut être contentes du résultat, tout le monde est 
satisfait ! » 

 


